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llir• ctcur- l'ro111"i1 tairo: c;, Primi 

QUOTI DIEN POLITIQUE ET FI NANC IER DU SOIR 
"X 

.. ,;:"•ttnet• d'hier au Co11seil de la S. Il. . L'allégresse générale dans 
) Jêl CH. 1 ----·~·----

le pays 

L'historique complet de la question du «Sancak)) Ank•~~el~.=~~~~:~:~~~ 1:1d:
1

~:(:~tm'Ji~~v~:. :~~1t:::·par no· 
Tan). - Le ço111c:1l des m1;i1slr •' cat • • d ff 

S d 1 
tr mtnisln ea a airea élrane"ra qu M. par le rapporteur a n e r r<Wll 11uJourdÏ1u1 t1 19 heurco a la vu. la deeuion rqlant let d •lin• d~ Ha· 

du p 1 1dcnt du con 11. ltroct lnonu. Lu 
1
cunce dura JUIQU à 24 heur Le con· tay, a "t • approuv P r le con1 il de la 

Genèv . 27 A 
dant pa ucuher de 

... Le corr pon - r lcmd\t tranaacltonncl fuucnt inter • 
genc.e Anat e rompues. le the.ac 1urid1quea forrnulé 

1 • p11t connn1uance du ICJ<te de foc- Sod "!" d Nations. 

1 
cord de L.cnève. Il n'y a pas de dout que l'on donn n 

entreront en vigueur &uaaitôt que le con- 1 d d u Cu aeil l'aura décidé. rcr es accor s ont on Cil conven ~- On con.stderc .dam Ica ITllileUX d An· la val \D' mtcmatlona1 qu'ils mérit nt 

t legr ph1c • .. 
r: Vo1 • le texte du rapp rt pr c.nte 

par 1ea deux gouvernement• à lorigine 
de 1 aH " furent lobi t d'un examen 
pré. nunaue r outcfou, 1 aspect Jur1d1 -
que de la qu t1on ru1 r crvé en r&11on 
dr: per pcc ive de 10lut on po 1t1vc 

accord seraient ensuite conunun1quca RU 
10. - Les déciaiona et recommanda-

1 
d. r· 1 Il été knrn que cet orrangement 1 le m 1J w aux proc 'd • civilisé• et humams dont 

consci avant aa ec11101'\ ana c. a 1 
t!o!"' du come~ seront prUea à la majo- entendu que le etat ·t el la 101 fondame - quo lon aurait pu obterur pnr a voie pü· on a • dana cette came national • Cet· 

d·hw au conae de n . D. par 
rit d deux t-• Ja• t d ciliqu et c.elua qua pr te Ica con • 

..... ' - vo ea es parties ta!e du c:aancak• seraient mis en vtgucur 
en cause n'entrant pu dans le calcul de dana Jr plus bref délai en conformltt- de tion.a lei plus avant gcuaca. 

te o uvre a ira i. prouver encore une 

fois av c quell attention toutenu 1 gou 
v mem nt d la R 'publique tuit 1 d 've· 
lopp m nt d affair • national . Ello 
d .. n1ontr auui q pour 1 faire abou· 

tir 10111 la f orrn la plus rationnel! , il 
.ai:-it avec couraae t .abn ""a:ation et de· 
meure toujuura pr"t à dif°ploycr 1' "n rri 
et 1 c.apn.cit voulu 

dette ma1~onté Ce tex.te a éc r,a.cc.cqd clécuions que le c.onaeil aura pr ndrr: Le groupe du f'. H J> •• IJC réwu:a de-
ea "':.preKntanta de la France et de la dans aa procha1nr. 1c111on ordinal e Ju - 1na1n. pr • uaemblée du ...._amutay, et L'ACCORD REALISE 

au1our d fi t So.ndler. min• tre a auea etran-

d 
Sc~e rapporteur du c "lnac1l 

gcrea c • ._ 
la q uett1on du <sancaa.> pour 5 u coure de aa 9 me 1 tO:t extra• Dans 1 c.onveraallona qui •• pour1u1 .. 

Twqwe. 1 'à 1 C d d ·1 d le m1n1Stre interun ire dca it ucs etr n .. 
Je parl.•Ke avec e~ la conv1chon qu'il la France d'aaaurcr l'applicnt1on du nou- gcrea, i 1. :Su&ru ~ar coa:lu, y lourn1ra 

1 

qu a 1n u man at, 1 appartlcn ra a 

or naire, tr'lue Geneve o.u m~1 <le vuent. on • cn1ploya act1vancnt. en pro .. 
d e 19 Jô, 1e conseil eut • o eu- ccdar. a une étud"- comparative P. rédui· 
=~ de ln question dite d' lakendcrun qui ro , davergencea que comportaient Ica 

Y bjrait 1 Ica b .sca d Un règlement équi· I veau régime dans toute la mesure com· dca cxphcauona. 
ta n et co~formc au pacte et je ne dou- pallblr. avec 1'<"..xercice de aon mnndat Oans 1 coulons du K1uuutay, les e-

p il fait 1'ob1ct d'une conun\lni at1on deux aolut.Jon• preconiaé • Une entente 
jva gouvernt:"m turc en te du 10 dé pct etre re ce •Ur Jca princ1pa fonda· 
c.'.:nbr 19Jb Le 16 dée itbre 1916, le mentawi: 1111vanta, appelco à ré;pr le ota• 

te pu que 0 con.•<il 1 approuve Il rca· LE DISCOURS DU DR. ARAS te Il\ 1li1cnt a d diKUUIOJU Ir 
aort du t t ' 't" ... • put I' ... ex c qui a ~ e arrete, que <.:cr- L..c mini1tre <lrs affAirr.s t-tr nrrTca anlmCCI 1ur le proulcme du -iulay. et 

d la 1 urqWf'.I a Cta.nt ab t nue 8 "" tut lut de la. re .on d'lakmdcrun : 
con•c ' 1 1 :i de aon rap " 1. - Le csanc.a.k• con tdue \Dl enti .. 

~~· elem nta aont d orea _et déjà acqu" . turc, 1\1. le l)r 1 evfik [{ust1i Ar,\1, prit not inr~enl aur Jca pointa GOn1.;crnnnt le 
d utr<"~ part. quelqu~ po1nt1 . appellent la parole, dans Ica term1•• suivants, à t' 1 - • urnpeau. la 1 nguc, les douane.a. 

µr~t1ion~ ou ~ei:i1c des ~1spo it1on1 eue du di!ICoura de ~1. .Sandlcr 1 L.cs l latnyh> Ml trouv nt rn notre 

LA fftçon dont c lie tâch a 'té ac· 
complio justifi toulet let f-licitations. 

doptalt sur a prop 1 olut1or par laqu 0 cons té di>tmcte. Il JOU1° ·1 de la pleine indépen-
portcur WlC' r f 
tat nt que les gouvernements de J ran danc dana 1 affatres intérieucea. Ses 

complementa1rca. t..nfin, une ctud~ tcch· Au non1 du gouvernrment de la l~c- Il . 1 1 à retourner d na leur 
n1quo e'1mpo ta" . . h d d '-I VI e a app1c en 

Jt: féliatc a i au non1 du gouvcm • 
m nt de la Républîque turque, 1 Etait 
tinccrement t r • llement attach • à lft ce et de la l urqwe ont convenu d •1our- aff&U'es exter1eur sont aêr · par l'Etat 

.• D se pow ccr .1nes autrce ma· publique, Je 1u1s eureux e ec- arf'.'r qur l q1.1c 1 aecord entr ra en ap-
Ucrcs. . ans cet ordre d idée, 1e réper- JC voterai la résolution qui virnt dr \:oui pa}• auaaato 

la rc-union 01 naire de J n"V1er du d Syrie, aous r uve da dispositions 
::~cil 1 exacen quant au tord do la cont au No. 5 ci-desaom. lJ exute 

to11e 1wvant a été établi eana caractère être préacnt~e par votre rapporteur Son pllcataon. 1 e 
limitatif. Excellence M. Sancller Au cour• do cette tenuunc,da 1eun paix, qw ont aa1w.; 1 ar intcrv ntion 

pour 1 ttgl•mcnt d c tt q ti n na• 

tional , ainsi que le comeil de la S. D. 
N., d la clairvoyance, de la tcnacit • et 

du taDI! froid dont il a fait preuve. 

1 a est p ee nu ' et d la re- lme mem ocstion douaniere et 1none'ta1' -
A tatut • • J ' · ~ d'A k or...,. nU1cra Wl a:ra.n m tina: 

• 1 • Apret ca n oc1ation1 •OU\'t:nt tra la· n o.rp • f l K 
1. - Défiruhon du caancak>, voir le '1orieu es, Ira gouvt:rn"mcnt• turc et r,.an pour remercier le ~rand <...he de a e-qu uon qu A k • 

ion d lsK" derun et d nta ya, • re • re pour le caancak• et la Syrie. 
~omn1 ndc ux delll gou\:etnen1ent de 2. - Dans le cu.ncût, la lanauc tw· 
poursuivie ns l 1ntcrvnllc 1 ~1 s conver· que eat tme lancue officielle. Le conseil 
aauon• en contac etrott &\ ec c rnppor .. detcnnin ra, contorm "ment à la procé .. 

d r d . b d' • . bl tu qu Ataturk, a1Dt1 qu oun 
o. n pnnc1pe1 on amcntauz. c1·de ... ça11, im un mcme e&prit de conc1· pu, iquc r • J 1 el ln· 

ius t 1iation .ant RT'rtvés avec l'aidr génr:rcu~ prcc1eux p1d.1denl du conac1' tm 
2 C f 

' , . , d l 1 1 phCJ' les )'18tc-a rc· 
· - on irmahona dce limite.a actuel- n de votre r-1ninent rnpportc-ur à 1 a _ onu, üV01r a1 1iom 

d 1 1 
· · d t d 1 u "" hors de la me ,,.. J vous pri de tran1m tire à tous 1 

te:ur, • d • I dure visee au paragraphe 1 O, le caracte· c• et cxan1en e a question dei tro1 cor<l que- voua a lf'z nctionnr.r rn vertu \t'll ic ion• es r .... 
commune• détachées du caancak> par de votre haute autorité. putrio. m n1hr du cons il du cabinet, ainsi 

!"arrêté du 12 ocµtembre 1921 ; Son Cxc.llenc~ M. Sandler vous a prt<- UN TELEGRAMME O'ATATURK •qu'au chef du arand 'tat-major, m fé· 
3. - Insertion dans le statut du 0 nt~ dans ton rapport un~ rrlation fidè- Le 11 ' d t da 

( onformt.menl U ite reao ut on, r t l conddiona d emploi d ' une a utre 
troll ob•~ vateura ont et6 nommés p r le lanaue. 
prnidcnt • conae1~. lla ; aont ùr Ïdus 3. - Aucun accord internationa l con 
dan• le uancak> d laken erun ° 1 • "' clu par l'l::tat de Syrie et de nature 

0

â af· 
trouvent dcpulS 1 j 1 déc mbrc l 9 36 fecter d quelque manière que ce toit 

3 d 
· A11ko1a, l 7 A A - reat en licitations el les remucicni nt 

e principe• fondamentaux · Io de la '*1 lion du 11ancak. Io n· i donc 
4. - ln1crtion dans le atatut •du No 4 paa à y revenir. Qui! mt: eoit aculement la I~ "publique, t tat1.trk, ad1 é au joins. 

.. 
qu J y 

L'ECHEC Df.S NEGOCIATIONS DE l'ind pendance et la touveraincté de cet det pnncî1>e1 fondamentaux • · permi.9 d dire qur. pour cette heur eu.ac Pr&ide.î't du conseil, e tt:lcgr mmc au1· Le pre td nt du conaetl n r pondu au 
5 ...- Contrôle du conae11, pouvoira conclus1on, lei concoura les plus déa1nt&. vant l hef do l'I· lat n termes <"XC 1vrmrnt PARIS f.tat non plus qu'aucune décision inter· 

D a\ltrc part, pour donner au1t au o. taonal ayant l mêm effela, n 
de la reao!uuon du coma! c1 d uus 1 pourront •'appliquer au caancak» sans 

m •,. nnc , 1 r. uverncmcnts fr !lÇA et accord préalabl et formel du conacil de 

du délqué du conseil, etc. voir No. ) rue& nr. nous ont pu fait défaut l ea ••J~e:..;v~i:en~1:.,:d~a:_:co:;n:na:.:.:it~re::_:p:ar:,.;;le~tél:' :éiira~;;;m;.;..·.c:;,o:.:,r~d;,;1::;•,::u:x;.· ------------
dt:a pr1nc1pea fondamentaux t am11 commun de la Turquie et de la 

turc ont pour1u1v1 Paras. en présence a • D. 
d un r prc.scnt nt rapp teur. leur• 4. - D aacnts apéaaux aNw ront 
c:onveraat1ona en vue d'arriver nlr le• d wr. autori.téa exicutives la liai 
glem nt e 1 qu :st1on Au c.our• de c.a• 80D neceuau e pour la affaires n "'ceaaai .. 
c.onvcr• ,aona, la d 'I iiat on turque • r à la compet ne de la Syrie. Pour c 

rea nt une propoa1t1un d règlement mem ea affau~, lea auembl ~ léaial.a1 i .. 
P 

1 
mot a J érect on c.: caan .. vca de la Syrao e t du caancak • aUJ"Ont la 

v1 nt mo ' f 1 d'' . ._ d" I k-ndcrun en Eta.r 1ndrpend nt acu t m lit r Wle alliance int ar-
c ~· • • 1 • d' d • 

1 l t •Uon d'Wle confédération ment:ure et en clermmcr ln moda· 
cl D. con• r . 
forme I' , lu Syne, 1 Liban et 1 • iles. • . 
eak• nledéra•1on dont la comp t n· 5. - !.<; ~o.ntrole du cons 11 de la S. 

' Il eaacnt1 llement .w 1 (fa1- D. N' d tm • ua\D'er le respect du ata· 
ce porte a suivantes . tut el d la loi fondamentale du caan -
r commwiea -- 1- ., •' rc d l d't ' ' 

1 
Hclahotu extéracwca. ~ c ra ana con 1 1on1 aw• 

!. vantes : 
2. - Union douarucro. 
~ _ Uruon monct1Ure. A) La pr ce tur place d 'un d T 

· t frnnça• a eat1m aué, nomm par le conKil de la S. D . N. 
Le aouverncmcn data re q · sera de nationalité franr•:... ,· 

uahté de puJSS4nC n'l n i ._--
quo oa q d' cepter c pro· B) Le pouvoir du dé!· • de tutp n· 
n fu1 pcrm tUlll rU de d,.c:.UMIOll t:l 11 dr pOlr Ul1 d lai maximum d quatre 
poa1t11.>na cornme 1 0 

oucment nbatr c mois tout ad législatif ou auuverncm n~ 
é de jnir (.. ovu • 

6. - tatuta de démilitarisallon à in· France ont employé toute lt":ur influence 
rtion daiu le 1tntut du 'o. 6 cle prm· en vue d'aplamr 1 difficultés oouvent 

ap fondamentaux. Etude da pouvoir• trca grandes qui ont aurgi lora de no1 
et dea dro1ta du conacil en la matière. - pouTparlcra, Je tien ft mentionner tout 
\ 01r o. 5 des principC3 Fondan.entaux ; particulièrt-1nent l'aide amicale et effi· 

7 - Droit• f!t protection• de1 min«'JJ· c.ac,. que noua uvona trouvé en ln per-
lé.. ex.erc1ce du droit de péti tion • sonne dr .Son I· xccllcnce 1\.1. E.den, rr.pré 

6. - ( lamn économ1quea - J>ort sentant d la C~rnnde - Bretagne. 1.1 

d' 1 kcnderun. - \ 01r o. 8 de princ1- att~I fn tio~ c1ur I' éminrnt rt ptint'Îpal ac­
P""• fond rnrnl&ux - 1\ecord1 po taux., crr.tan-; dl· tal de Sa Majr.sté britannique 

9, - 1\.11 en VI Ur-:Ur et di1politiona li dû rprü l,! Ver t'n conatalant rhcureuac 
tran1itoire . 1 If ..,ue c r ea c orta. Jr. crois pouvoir ajou 

B. - Loi fonda'M'nla)e : ter qurlqu~ chose f'O lu1 aFfirmnnt qu"il 
1. - Lca pouvoirs public1, détcrmi~ n contribue une oeuvre d'entente inter· 

nahon des oraan légr latJf et Judiciaire 11Bt1onalf' rénlis~e dan un cadr d 
d 1 é d d

' 
0 

C t! JUS-
~t e cur comp tcnce ana le cadTe 'o li e r.t cqu1tô. 
1 d~ pr1nap fondamt:ntaui · · Il noua r-t • 1 I' • d . .... c encore a c.:oinp étr.r ac• 

2. - Rt-game électoral ; cor renl11é •ur d · 1 
3 l

"I ea principes ~sacnt1e s 
. - Qu lion dea langu-. ·- Voir par c abor t d 1 d - a ion e p u 1eurs ocumenta 

0
4 

2 despprtnc..ipca fondamentaux . imporl nt qui seront aounu ou con1mu 
rocédure de mod1Ficat1on de niqu a votre conseil lors de 18 proch 1 

a 101 fondam('1ltale • c acaa rl • n 1.on or 1nairr.. J'ai la Fcrmr. convie 
tra;~ll;re:_iscr en Vigueur et dispo11t1on1 tion (•u en eFFcctuar1t ce travail cl11na I' -

'prit <, •mtt&é r-t de con(iliation qu1 a pr~ 
1dé ft 1. p - 1 1 d tcparat1on < c notr~ accort o 
t'1

1"~'~e, noua pourrons 1éaliecr 1n 1ta .. 

h
l 11 " ans cette région ri aa u1t".'r lfl hon-

u •U8~er poaitaons Ju... idiques r peè.UV lai contraare aux dispoaitiom d u .iatut 
taon ~ r h ucinent, point par ou d la loi fondamenbtl Le d ·1éa~ &e 
pour etuddier I'.:. ~lemenl• du re11;lement ra t nu, dans ce eat, d 'en réf·rer auui- LE NOUVEAU COMITE ET LES 
point, lü iver lot au cons li de la S. D. N. qui prendrft OBSERVATEURS 
p 1nl rvciur. n'ayant 1' 1 ac• a c auj t la d écision d finitive 1 Je crois devoir propo1er au conat"'il dr 

' ·- delc~1on turque d ' I' 1 

Cep
...,te cette mé:th1.>de. néao ut.lion e C) Le aouv n m nt françai et pourvo11 n accomp . ment de la t • 

b 
l et les deux gou· 1011\'em m nt t\D"ç • d •c1aril!'nt p rC"ta à ch indiquée ci-de us Il pourrait. d'ac-

l•ar,. n'ont pa ou 1 • cord a 1 d t• les ont pourau1v1 pat voie donner awtc aux recom manda h ona qu ec • pu&asance man ata1re~ char 
>erncm• d 1 du 1 conseil d la S. D. , 1 adre Il•~. un comit • do •péc1alist de l'étud• 
dlplomal1

que en attcn ant a rcuruon à 1 t cl 1 pour as1urer 1 r pect d décisions pri· •n entwn u con• • , de ces d1vcr• u· 
con1eil. • le dehut du ma an par 1 coru il. Au cas où, aux termea Jell et not mmcnt de 1 rhlachon d\l 

E.ntrctcrnPr~ er~p;urtcw ( 11a1t ea\ o1r d la d Won du conseil, 1 deux 10 1 t.akut ~de 1 1~1 fondamcntaln du c an 
de Janvier.nenl nt• irançaa. et turc qu 11 v m n t1 aUJ'aÏent à exercer une action Ica • comit au 1e1n duquel. le rap­
a~ t:'!U'lec~r dlapoalt on à ucncvc a, par conjoint , c: deux gouvernementa 1 porteur aura l facult~ de ae faire rrpré-­
•rait u

15 
Janvier pour rcpt ndre les.a- conc rai nt pr a.lablcmcnt IUJ' 1 mo .. enter, aer:ut compoee au maximum dr 

tir dudc i'aff~ne. A la demande d .. ~ar· daht' d cette adion. Ln pouvoin IX pcr onn lit<. cho' ICI en ra11on d 
en 1 let droits du conseil, en ce qui concerne leur compétence pa~ticuliè:e par l<'I pré-

rn t d accord vec Je rapporteur, ou· la démilitarisation, seront à d ""t rmin r. idrnt du conseil, d ateord avrc I"' rap-
llet e du con e1i. pr1miuvemc:nt conv<>-- t Il bl rture .. 6. - Le caa.ncak1t n'a pu d'ann' • por eur iaer. it po SI cr Ru cormté d~ 
ve 1 18 1anv1cr, a éte rep(>rtc au 1 1 

1
, eur dt! 1c11 populations t·l conaolidir.r 

d ocuvrr. de paix et d" t'Ot nlr. _.ntrr 1 
eux Pu1uancce méditcrrnnéc:nne• dirrc· 

te~t nt 1 nléteu~ A cc résultat. 
~n rni 1\.1. l 1tv1nof, noua d11ait h1rr 

8011 M. le mirust1e Delboa cl A moi m • 
m"' que- If' r&ultat obtenu nr. vaudra que 
P r on •J•plication loyale par lei drux 
P ,rhca. Je partage entièrement Cl"ttr n1a­
~t<"rc de voir et J • a1 le ferme Hpoir que 
l 1t. cord intervenu a"avérera hon par r 
qu'ai. M'th bien appliqué p r ceux qui 
ont intérêt, 

1 .'c111prunt anglai 11 11r11 11 1 11 httt sur 111 del1•11st• \ 

nt'l'll'lltlt' (~ uul trrr< 1 

1750 a pparei lsen tn1isansl Lo 

ln France ---
l ond<eo. 26 \ '11. •mmond le• f 

député c m8'Cf' teur. 1 on1 1 
miel , ;. la <.llarnhrc k m 10111 d \:Tea 

débat '8\Jf d:éff!na • 1CTil'.lt" t'I\ c! po m n le far { \:Ü c 

aant e mot 101\ • pprom nt 0 1. i11f111enza 

d 
~o 

ehr 
hier 

J.CJarnine de défciute .aériennfl 
vern""''"'· ..rrn .. · que l' n Ci ra nd ·-Bretag ne 
r 1 1n.uff1.wnment fé poœ ir - · -· 

une attaot.re h nne et dftlU ndant A - l...e norn1hr 
cél~rn et d'aw:imMlt la produ 11 d 11.flurnu. 1 l2 
natmel •· 1 nd id C ode. Ore ne 

1 • urur.oncld décl QU• I ,._ '• rlm la oanrune d<Tmè à 11 O. 
IVC"P\~ - ) tion du protf!'!DaTUnc got < =it 1 OO. ntre 

qu1 dOJI portrr 1750 k nambl'<' t!dnitr 
. ..1. d,,,,_,.f t t __ ,.....,,..._,.,,........,,-...,.... ______ .., 

1 le rythme ri 
tanuc li igi pu;J88flC.e d ' 
cr1cnna li d 

c L' All"'1U ne .11 
a rodir m nul 

(Voir la t uile 

11 n ruls1• n t l •' l '11 li1•1uhttlf'P 1lrs 
1nn 1l1'1't' u o u l'I 1U t' l1 Ull 

u t l c•1 11 i u 11 11 Crc puuc i1 ~11 

LA ,,l()J)I:. 

Les opérations autour de Madrid sont 
contrariées par le mauvais temps 

- · 
La version gouv rnementale au s ujet des 

opérations de mardi d vant Aranjuez 
un ccnn.mun q 

annonr qu 1 
1e1 1p1ratton1 aur tou 
.u Madrid 

n ln· 
ommun a 

• d Ja n t c r 
qu pour c cun 1ervice mihtair oblîaatoire ne con•u ter •erv,cc. comp~tent1 du ae 
21 Janvier. ::ut y elre in titué, aucun ouvraae mlJ i.. '"'t ri 1 ainai que, •• be10in r..n t, I• 

LES ot::BA TS DE GE.NEVE tnire ne P ut r etr corutruit , teul 1 comm1 i n perm•n nte deo mandat•. 

Il urn en plu• le grand nv1t.ntag"' dtt 
conaohdrr l'am1ll~ tur o-Franç•••e ii la· 
qurtl noua avons touJOUr• attaché un 
1trand prix et de cr/. " une atmo•ph1'rt1 On 1tanal 
dr conF1a.nC'e propice nu di&yr.)opprmrnt 
dl" bonn 1 rclatLOnl r.ntrr Ja rurqu1e rt 

l 
n• ont repru 1 20 fore 

1 
de polie locale dont 1 nombre Le m~ndnt ~"1 obaf'tvatcura nommé , 

1 C8 convcr ID•- • h conform~mt"nl • la rfaolution du con cil 
4 G ' L' rxamcn porta no - n cfepa 1tta pas . ,, omm peu .. c! J 16 dét-rml>re 19 36, doit e.x.parer au~ 

Janv• r a enWlevedocumcnt franra11 qui, v nt y c'-- or-n11ees et aucun arm d 1 d .. uç ... - • 
1 

.L._ • term a itc rE olutton, Ir 31 1an-
1ammcnt •UJ

1 
tant expr cn1ent le bJ n m nt autr que cemr.: qw ion ntK: .. , .. vier l '1l7 E d ' 1 tout en c.on M • ---~· ( d I' t tant onne contributaon 

i 
d det1 thè9ct Jur1d1que1 c.nunc ea P r n. la IUMJlt or~ t! po ace, n p u qu0 1I pou~uuent apportrr. c ob1f',\! 

on e lier luut un ter· etre 1nlrodwt OU mamtenu d.ana le «tan· teur devraient ••mbl-t-11 r 1 J<lég t on twqu • < I d k L da!' • ech • 1 ~ ,. . evo1r un 
d conc.ibat1on en 1ntroduasant a 11 ca •· • .. mo itea t naques. aeron nou\ u mandat du c.on cil qui pr ndr•lt 

<llln e du talut de11111t du < n ab detennm par.'!" ae<ord ul t&icur. lm nu pl111 tard le IS m ra 1937 111 
:mctdion '<>"une transit c à dopt"r Jl..194 7. - Un,, traite. franco·turc ~eni ~on• r 1cnt chargés de fournir au rapporteur 
et u rcn d ~yrie Ion clu. Ce traite con.tiendra d tltpulattont tout les donnée. util .. en vue deo tl· 

.. 1 tmnntJP t1on e . but d t 1 f d n• qua t on pour ua1.. er 1 cxrcu • ayant pour a:re cr onnc ch qw restent A accomplir I.e ra) on 
cett co~ccp 1rd,de 1921 le 01 tut déf l,,.quell~~ la 1:°"!"we. t.la France If ran· w;éo rapluque de l'acttv1té des obt rva 
t on de 1 acco t, pour le c aancak • tis nt l 1ntc • t~ territonal~ du aan • •· teura aerall d ormai • étendu dAn la 
n1t1r nuratl coinpor c cc du mandat ac Cette aaranh JOUera aprea CO ultahon me ure n ieaaan~ pour r ire f ce au 
une aorte de awvivanl par 1 créauon d deux parties. Un accor~ intcrvi rd~ envaaaa~ - voir potnt 2 du 
tradu1 unt par aemP c, la S. O. . de entre la France, la Turqw ~ I~ Sy~i. rfp.rtoire Je ne doute pa qu'il 
d 0 un haut-comm1ssatrc de régime dont l'objet sera de prantir l mvt01'ihdt• oient en mesure de commun1qurr dan• 

• f . o Quant au • . t d" nation lite ranç1us · , le ré 1mc t" de la fronbère tirco-1yr1enn e in· un d~la1 relaU\: cmtnt court de-a élément 
tr n1n • e, i devait pr~pa~~ a pr~ent terdire sur lea territoires turca et 1yri n pour ,. t:J borat1on du ta.tut et de 1a 101 
déFin1uf, fu1re apparPitro 

1
• d1St1nctc toute organi tion et activité quelcon fondamt-ntalc du 1 ncak n tammcnt 

1 •- e une enU e , .. 1 • • 1 la • • d c c:1anca&.• comm dcman"' que diri ee contre regtme e aecun~ n c qui c ncrrne 1 gafantJ A on .. 

la Yrl" 
Son l:.J<ccllen e M andlrr di!ployé 

une ct1vité digne de plu g:rand11 Jo­
ae et noua pouvons due aan• nulle exn 

ér t1on qu,., I' entr,.;:- antrrvtonu e t 
plu• aon o~uvre qu t!. •re Dr gran 
de 1ntcll~ r-nc rt de •o u tr• court· I" 

• d' t •nucalc ntt m.rr1t cr .:'ro1t nt 
,,..ndre en "'r aide f onde et gEn 
teuae POU1 le 111va1I qui nou rttt«" À F I· 
r JU qu" v tre prochatntt 1eu1oa Com· 
me tou;oura, 1 D a a1dtr direclt":" 
ment 1nd1t tcment c1 mr:n111r d n 
la voie de con 1h uo où 11 • r 1rnl (1 
l1bér n1en1 enga d l('t d but u 
nom d.-, mon PRY•• Je lui cn C'Xf'I lnle rn 
v1vt1 onna ncr » 

... ET CELUI m: M Of.U\0 
1 Drlhoo mm t• • d ff rrn 

f nç 1 ol• a 
~ k d1 Olln 

tout m donnant eat1Sfacuon awi: d té d l'autre paya. • pulatwnt le rapporteur de-
d 1 Ica qu 11on1 • • c:ak oun"llnt 

turques concern n démiiit.,n- 8. - Le 1tatut,. ~~ caan 1t ~nlien· vr at po v 11 nvoqurr 1 ob1ervatrurt 4 u tC'l"tne de 
numstrauv el culturc111~•· lac du port dra tm clause •P aftanl Ica droit.• el a• à C n p ur fa1re b néf1c1er le com1• fut t JOU !ab n 

trnn du t rritoire et usag r vantages à reconnaitre à la Turqu1 dam te d xp r de leur collaboration dircc- cilc, 1• 1 J b 
dï kend rWl Le gouvernement rançat• le port d'lskendcrun a fin de lui perm I· te toute m 11tude à c QU1 nC>Ut ont 
a formellcm• t déclaré A cette occ ion Ire d'·-ar da~· la plus lar~e ma•ure de 1 _,1 d 1 d 'C1510n - ·- • ~ o· autre part e consciJ evu.lt, con• aidés cl eflortL 
qu'il acqmcoça•t d'a.ance a e ca port potn' ,_ L---ina de t0n Iran il 1 • • • 1 1 ndk r 

d 
rendre • · - .,..., formém"J1I au p n.n envisalle, lll\'ltCT ' d' bord à M. • q t e 

qu le cons • Jugerai! cvo1r P • · 9, _ Le 1tatut et la loi fondamental b 1 ans qu les conver 1iot1S en vue d Wl 11ouvcrnemcnts français et turc à éla o- j ll'I' ion d ma recon ne Il a pr 
(Voir la 't. • ............ > 

Granada • • • 
n• a 1 Madrid, 2 , A. A. _ L' nn · at· 

par 

1 

laqua viol mment A r iuoz, mardi, ch 
ch nt à 1• par r d C'et important c n 

q t de communications, maia. • Prra une 
luit d n uf heur , 1 for 11ou 

1 
vr.rn m nl al 1 ( Onlr ·•llaQu rrot t r 

d 
1 
pou 1 rnt la in1w-1 

of n1• 
oua publ1on1 tou• le• Jour• "" 

P•ac- aoua notre ruboque 

unf' an•I 
r ~ 11 Io d• 1 

uact• j • Po t. 

La pl'l'ssl' lul'<llll' 

de ce rn:t lin 
• et do larR"" !Tal 1 d ar 
ne! de l ua noa confrères d' ou• 

• 
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NOTES ET SOlJVENJRS 
NOTES D'ART 

T andis que le pays se battait 
on voulait humilier le 

représentant de l'armée 

Nonvollos do Palestine 
(De notre correspondant particulier) 

Tel-Aviv, janvier 1937. 

VIE LOC1'LE Le peintre Sabri f ettah 
Une déclaration de l'Emir Abdallah 

L'Emir Abd.aillah recevant le corres­
pondant du < Dai!y Telegr81Ph • , d3'1ls 
son ""'1ais d ' Aman lui fit les déclarations 

LE VILAYET 

UN NOUVEAU VILLAGE 

Il a été d écid é d 'ériger en village in­
dépendant la ferme de Ç eltik, du cka­
za • d e Silivri. La :comJ"J'I Îss.on peTma­Un ancien ministre iuhlie dans 

1e " T • an ,.Bes sotnienirs. 

Voici un é~ode d11 temns ou le 

'énéral Mnhmut Set>ket ;tatt n.i­
nlstre de la Guerre : 

suivanteis : 
c Le.. troubles en Palestine recom .. nente Pu vila yet appliquera cette déci­

c menceront au iPrintemps, si !a Com-rsio.n après san approbation par l'.a1ttm-
. R 1 li 'l b!ee de la Ville. 

« mis'"o~ oya ~ ne Teanp t l><'.s ~ LA MUNICIPALITE 
c asp1ralt1ons nat1onaks arabes, c est a 1 

c dire !"arrêt Immédiat de l"iinmÏg-tl.,tion UN PEU DE TENUE .•. 
Que •e passe+il 1 O c juive en Palestine. • grand ~ · h n Tcmarque l<n 

cc , ~moi c ez lies députéll. Quel est Telles •ont, dans leur crudité, 1.,. •p -
dt •v1cncm nt important ? Ca et I" roles de l'Err.tr Abd;aj!lah. 

ans es groupe, 1 a, C d, la . . 1 . t 
très anime"_ p es ,conversations ,ront d es ec r~llO'DB 91 c aires se .pas..<ten J ipas de leur porte. portant d~ v~tements 

- ar eu.........._. ·1 ~ • • e c n1•--
chc de l' d' """"'1 e, Je m appt"o-

0
omme ~ea. la . en lan1beaux et sales. Evidemment on 

Q\.I un .dire àn ha eoux e~ Ï entends quel- n attend inaintenant Téponse CWU ne saurait ex.;ger d'eux qu'ils se met-

MessieuTs les épiciers, bouchers, c0if# 
feoos C't fourniers ont fOTt peu 'OÎn de 
leur tenue. On les voit ouvent sur le 

- Il . ute voix : elles comportent de la JJ4lTt du gouver- tent en .frais de toilette. Mais de là à 
Celui ~=ép:;P~rm~ ) Pas pos.•ible 1 nement brit.ann.ÎQ'ue. !le présenter dans un état réellement 

Pu té de Karah. e n ~ autre que le d-é:.- Un attentat repoussant. il y .a de la mi:iirge ... 
bre ;>eu influ '';'r.clu mer Fey1i, mem- Un <Ltti<-nta.t contre Tofficier arabe Sa- D'ailleu"'1. mdépendam.me.nt d'une 
ffidÎ qui cepeeQ~ ~&rti populaire. dik Abou FMaha a ;:té iperpétl"é P'aruttre question de decorum, il Y a là, en I'cc~ 
dea ;njures tcrut .a:nt, Vitupère et lamc.e iour. Un Aro.be, en effet, dirigea l 'iaTme clJrrence, une COJljgidération d'hygiène 

Finalement autour de hm. contre ]' C"'fficier. Hcureta.dmmllt, JI ·ne Fut publique que l'on ne !aura it n~igu. 
ment du ' on aPJ>Tend que l'.événe- pas atteint. JI est à rerriai:rquer qlie l'a:t- La Municipalité vient d 'inviter ses pré-

JOUr est co 1· • 1 )a 1 ' • ' ....11 L • Il ' 1· tn~r.che f · ns itue ;>ar u 'le dé- tentat a eu ieu à même p ace ou ai- poses a ne .., us to erer parei e neg 1 
. •ite Par l . ff Ac. ed ,·f . llldnder aup , d' a COUT maritale p<Xa vait trouvé La m011t l'o icierr .l""'Ultn l gence vestimentaire. 

dér>uto de gs elle. et. en-.pnsonneo: Je le z. oût dernier.. L'ASSEMBLEE DE LA VILLE 
En effet, .7 n. L11tfi Fihi. L agresseur a id>9J>M'U. 

P océdé al on a eu l'C!'Ccur.s à r. td 1 DévaJisés La session de février de l'esemblée 
on a : l' <>rs que le Parlement siège T . A bes . . d .. de la Ville «>mme1.ce !und; prochain. 
d " 10 e la COnstit tJ-o: La · · · ' roi.s ra qui retournaient ernie- L'ordre chu jour de la ipremière s.fance 

es doéputta con'- u n :C~C~lon . rernent de Tul-Ka;rem ont été airrêtéd t:n 
"e un act ill .J a été <'laboré. Le bu.dget de 19 3 7, les est JU!tif1éc e lll.115l!J eg !chemin par deux te-ivoriste~ éllrmé5 de lu-A procès pou'! Je.:;quelis on ne ju.ge pas op-

u i, '1n . sil. Après avoir diéva~isé. les pa,sant"' d . . f" 
adre-... lllotton d interrpe1laition à I . . I f . d portun e ~ poarvolir e-n cassation Y 1-

........ r dU mi • d es terrorwllle~ pru't"nt a u-Lc, tpen tant La . . 
cueifl ·, ni ire e la Guerre re- I . f ..... . . R"llrent notamment. com;m1S1S1un pe'I-

. rap1dern l que es m ortl4111CiS !PaYfrJan'S a<"coura1ent iau l l la M . . • 
tnl"lnbiea du P e~t des ~ignaltu1"ts des poste de police. 

1 

mane,n
1 

teb, .e I v. aybet _jet . unu:Jp~.'1te 
tête( a1'tJ e 1 opposltion. En . • . ont ea ore curs llo;~etl!l pa:rticu:.u(.rs 
I!UllaiJ ''~ .rele;ait les noms d.u fameux Au Consetl SlOIUlte qu'ils présenteront suivant l'u age à 
du P~ C'PUte de GiunülcJne, au nom Une .séaru::e du ioon~ il sioniste a eu l'assemblée. Le dh1ecteur de l'en eigne· 

rti Pop·"-· ]" I ' "d' -' " U . k" ' d d. .. d 1 cha. d .. ~.l<Ul'e, Ismajl Hakki pa- 1eu V0\15 a .rires1 ence oe ~vL. ss1s tn. ment s est Ten u 1m.a,r 1 an ~1~e e a 
, éPUbli 'C'P\I ~. au nom cLu gl'IO.Ulpe ~ A cette ~on part~ipa 'lêlAJSISÎ ile Dr. commission permanente C'll vue de s'en-
les l~:ns rno~fu;, etc. Haïm Wdrman. Après que ce dernier tretenir au soujet die certain~ que tio n 

ner L .. eta de J Q?pc>!Îtion pour don- eut donné un apeirçu de la mtuation 1po~ de son r:e ort_ D oridrts ont été a­
ent :CUi de fOfi_ e à le1.tr démarrche avai# litique, ,)c PJ'ésideint le remerci.a POUT s'e!J joutés au budget de '1a ville afin qu'au­
déPu~d· Ja ~otion en cause à Seyit bey, efforts et lui ::10uha:ita une p}c1ne réusdi- cun enfaont, parvenant à )'âge de corn· 
._ e IZJnir • "d te dans"°'' follu.r~ '!TaValUX qiuj seront <n· · t ti · "t lrlller i.ill?'e ..1 •

1
.UPTC"SJ ent du growpe paT· mencerdsonb1.ns

1
ru.c odn pr1~a .r~, ne 901 

<.: d . '-te non et Progrè9, trepris dès s on rretOIUr à Londres. privé es 1en a1ts e enselgnement. 
eV ern~er Commença à en d:..nner lec- Sana permia Dans ce but, de nouvelles école!SI de-

co e oiti en quels tf"rmCS elle é:tait Le CO'!"!C J>Qnd nt du < Falastin > à vront être fondées et les c1el!l9e's de~ ~ 
nc1te · 1 d'"' ---'- d • d'' A la p · • Be;t Olasan mande à son 1· ouTna.l r.ue la co es e1a exntantes evront etre e-'••idenc d ~ d bl • Noa1 e e la ('.''ambre ries nevutéa. police de 1a Train!!jordan.e a ~é à ou ces. 

v Ulu .,, aporenons que la ro11r mG.rtiale a Arbid, huit J~l1!i qui vouluient entrer en LES CAVEAUX DE FAMILLE 
le dP.pu~ndcr auprfs d 'elle et emprisonner Palestine avec t'i8Qlnui de qruclQ"Ues Ara- Les fa·n1iMes aisée51 de notre ville .en-
étant d de D~rstn, l iitfi Fikn bey. Or, bes. Il ~· à noter que ces Juifs ·po>••··'ent d d' · onné .... ._ ......__.. trt"prennent es emarrhes, cle tomips a 

on el que le parlement est en ses- des ha"i"ts de Bédo'"i·n. acl>et· es' -· pn"x · a c 0 ... ....... autre, pouir obtenir la conce!'ision de ca-
le u ent la ~:::~:t~:n~rte ~101ant fermel- fort. veaux de r .. mme dan3 les divers cime-

.• de Le Chéib Farouki devant la C. R. tière, Je notre ville. Ccmme le mon-
Guerre so1~"ndo11s que le ministre de la L'o~ane • El !Slamieh ' publie des tant à exil(er à ce propos n·~st pas f.xé. 
•Il , mandé d'urgence au parlement, · • 

j;ue lat téléKra.rnmes reQlls par son ·réd-acteu'! en un tarif t ena blaboré a:in. i qu ",un r~ e-Porteea 
4 

.ssar1t de c6té les questions 
1 d chef de plusieurs 1persoimaüt& de Héi- . ment détaillé établ~nt les conditions •nte•a• C.1' re du jour, la r.harnbre 1 '' ae bron ""t de Jéru9aliem, le pr.1ant de té-· de la coROcss.ion. sa situa.tjon juridiQue 

•onitrluti • e:rplications sur cet acte ln- 1 1 L onnel moigneir devant la C. R.. et rég ant le.s tcltiFs en consé-Q-c,ence. e 
Sa q~lité .de journa1iste lui penmct- tarif et le rè-g'le1nt-nt ·eront soumis à 

A . Le 2:> octobre 1907. tra, en .,ffet, d exposer parfaitement les !"approbation de r,.. emblée ide la ville. 
<itle s ll>eine avait-JI a.ch-evé sa l«ture, ai- pirations de Ja n<>;tion aira be. 

·- ey t bey dit • 
A l'école d'officiers de police 

infu; Mes cama1d.det du prairti et moi- On ne>u c.ommuniqu~ que t' école 
t •,"<>us SOm.mes 1>1"! ' d'officiem de J>Olice de Jér I""' "' re-rc Îg e s a apipo~r no-
tonditi n e ~ ce d0<u,rnent. mais à 

LES ASSOCIA l lv .. 

LES PECHEURS NE VEULENT PAS 

ADHERER A LA CAISSE DE 

SECOURS 

dé de retou•ner le projet à la com'mÏ9· 
sion c onstitué e à cet effet, en vue d'exar Sabri Fettah, né à Uakup en 1907, 
miner à nouveau letSr ..a.:rt,cles dont la mo- fit ses étu.d.es rau :lycée c serbe-français> 
dification av~t été jugée nécessaire. de cette vifle. Son 1-rrésistib1e penchant 

o· autre part, le rprojet de loi devant pour la pernt\1Te qui se manifesta dès son 
ê-tre prochainement dé,José 9IJlt' le bu .. jeune âge ~e pouiSsa. à · iriéquenteir, d~a­
reau de la C . A N., le, députés journa• I bord l"Académîe des Beaux-Arts de 
listes interviein.dront:. l-':\nt auprès des Belgrade pendant deux ans et ensu~te 
comm1ss1ons qu'au•co'Ultls cl-es déba.ts Ml . l'Académie des Beaux·ATts de Florence. 
Kë mutay, p-o;ur obtenir le vote des mo~ Là. dlllrant six années consécutives. 
difications désirées. i1 s'asstmile. 1a •teehniq~ de$ m.a.îtres 

La réunion déc;.da enouite d"ad'resser tels que Felice Carena, Galaieo, Chin; 
ses hommages et ~ remereiements à' et Celes.tino Celestini et sïnitia. de pirès 
Atatürk à l'occasion die la v.ictoire du aux mystère ,de la peintuTe à l'hu.ile, des 
Hatay. fresques et des aiwiAort 

U d 'I' · 'I , Durant c.,. dernière années, un mou· ne e egat1on, c ue SOMl!CC tenante. d . . . L: · d 
se rendit à cet t'4ffct a~~sitôt après 1a 1 vementl"Ec ireactlon est] r-41.t se~tir and s 

· · -"'I · d D 1 bah toute Ur<lll><' icon~re es exces es reun1on, au va ais e o ma çe pour . . . . . 
· "tt d · · ' -1L _ Ch f1ipe1ntres 90Jt cUbtsbes sort futur1sites: ce s airqu1 er c sa m1ss-1on aupres au e 

1 

. 
de l'Etat. mouve.ment trouve son expr~1on dans 

le motto de « ;respect des formes >. 
LE BAL ANNUEL DE C est cet art, ce souci de la forme, que 

1.' ASSOCIATION DE LA PRESSE 1 Sabri F ettah nc>uo " rapporté de Flo­
irence et qtf il incarne., devant nos YMIX. 

Le. priq>aratifs en vue du. bal annueil non pair de vaines fomnules, mai par 

de la t?J"CS9e turque sont 91.lr le point de,1 des oeuvres fOJ1tes et vivante. L'a;ptîtucle 
prendre fin. Le bal aura Heu Je sie-concl de dess.natem de ce 1peintTe évoque cel .. 
jour du Kwban Bayram, d"ns les Isa· le dies a.tÎlste. les pkus doués .de la Rena'.s 
1ons du • Maxim' 9>. Une coanan1ss1on sance. Mais iJ se sépare d" eux pair le 
choisie à cet effet s'emploie activement tra:it suivamt : li concentre dans le Tes.­
à régler les mo;ncLres dlélails de cette pect d.ee formes « le .sens <le volume 
fête afin qu' cille rpruis:Je con ettver le bon constructif > qui oaractérisc le 20ème 
renom que ce If.ont acquis. les bals de siècle. C 'est de cette façon qu'il parvient 
notre grande asscx:IÏtaition pTofessionn~llc. d' aitleuTs à combiner et à concilier en 
Le cotillon ~e Te<."om1n"'ndera pa:r sa n. lul ces deux tendances : d"une •piaat, il 
chetie et les invités paT ,Jeuirs choix. Le iTéailise le trait constuctif que les Moder· 
bal de li.a preese a d'aiHeUrs toujolJ!J1') été nes dttei~ent en commençant paT le 
le clou de la aaj.son, 1e .plw gaii et ~ traitement par lie volwne peur aboutir 
plus .sélect. à la ma1sse ; et, d'e.iutr.e part, iJ emploie 

MARINE MARCHANDE ce trait de ea nature à obtenir une forme 
aisément conl:pr.se de tous. Nous ne de~ 

VIEUX VAPEURS MIS EN VENTE vons pas oublier que ce terme de res-

11 a été décrdié de metlTe ~ vente les pect des forma,, rrevêt un seM qui dif­
' apeurs Sakarya et Gülnihal. Toutefois, fère avec chaque J)einl>re : un exemple 
on ne ;pourro. les vlendre qi1,;.·à l'intérieur entre m.iNe de cette constatation se 'I'e­
du pays, <"ilT la )Ces9'io.n de8 bateaux à trouve drâns la 1Lhèse du rpe:mtTe cubiste 
r étra~er. même ;pour Ia dé:molition, QUÎ pl'1étend. rp.att ses oe'UVTes, exprimer 
est interdite rparr )a loi. 11a Nature. En effet, ile cU1biste-, en fûant, 

•PM' voie d'une analyse géumét.Tiqu , 
LES CONFERENCES abstraction des ,plans, des volum.,., de11 

ASSOCIATION DES DIPLOMEES 
COLLEGE AMERICAIN 

La prochaine IC'1onférence oTgant~lée 
pay l'associati0<n d ... diplômées dtu Collè­
S(e américain d'ATna'\f'Ultkëy, aJU'Ta lie'U 
le 6 févr;er, au loollJI du « Dagcilik 
Klubü •. Mme Malvina Valdeian paa-­
lera sur 

PAUL VALERY 
(vie et oeurves) 

Il y auira musique et thé-da'!tm.nl. 
A LA « DANTE ALIGHIERI » 

La conférence dru Prof. Steimait!r o:&ur 
Les réalisations du fascisme : la 

« bonifica » 
a été remise au 1 6 féVTi.er : efle a:ma 
}oeu comme d"hab.itu,dc à la cCasa dï­
talia -. . 

~ >\< >\< 

Le Prof. Dr. Montesperelli fera 
demam, 29 janvier 1937 à d<x-huit 

masses et dea ,diétaillt, peut sot.11ten;r QU· 

en voyant la Nature OU.3 cet asper::t, il 
ne 8 e-n confo:mne que mieux au Tespect 
des formes et peut aussi.en cette vue des 
choses, obtenir ]'oS(ppirobation des inJ .. 
tiés. Ceti>endl.Jnt, ron ne peut n'ieT que 
le fait die saisir '!es formes géométriques 
- en tant que cePJes--ci &ont plus ab.s.­
traites - est de beaucoup 1>illd difficile. 
Quant a~ fu1n.t1istes qui ne .aÏn!SpÎremt 
ni nt- s~accommodent de la Natu:re, il 
ne peut êtrre question, pour eux, de rres~ 
pecte-r ni de se- soucier de~ forme&, cair 
ceux-ci qui ne g~dent die prendre lia Na .. 
turc poUtr modèle, se piquent de créer 
des hairmonies, coloriées ou non, au mo­
yen des possibilités que lem offrent les 
aurfaces., Ica volumes, les mi8l88eS. 8.n~ 
i par le fujt d'une pa:rt, de se confc:r-

L.. on QUé aa rédaction 90it mo<!ifiée. 
rn • rnot,o.n Pr~ avott ~té tn:tnsf-0'!-ee, fut · '. 
tés d lli!:nee par de nombreux dépu-c ,_ 1 • 
P1'é ide es P rt et temise à la 

çu cinq nouveaux 1pen tonnai'Tes j\Zifa : 
deux de Tel-Av.v, deux de Jérusalem et 
UJ\ de Haiffa. 
Vente de terrains 

Le journaJ c .~I Liwa > s'indigne con­
tre des i\ra~ tttaîbre qui ont vf"!ldu ces 
jour -c.i, du côté de Beit Charon. 50 
<t dOnüm « de te-rire aux J11tf1t. 

l'n programme a été élaboré, on ~·en heures 30, dans la grande salle de la 
souv1e:nt, par La section de l'arti~anat « C'....a. a d'Italia >. une conférence ruT le 
de la Chambre de Commerce, pour r en- oui et su.vant : 

mer r esprit des art<; plastiques et d" au­
ltre part de se g.airder de to.ut éLémen"t 
d'imitation - ce paràs.ite de r art - les 
futuristes peuvent être considêrés corn· 
me de vra · idéaljstes. Jls sonit loin de 
pos~édeT la SÎ'ITiiplicité d'un lan~age 1.:.Il.· 

VeTSe! · le'Ulr mode d' erpt'e;:1sion est corn.· 
surfaces, )es vohunes, le.li ma ·es. Ain­
que nous l'avons <lit 1PL.11S haut, à l' encon 
tre des peintres qui nient r an't abwti:ai 

1'.t nec. 
1 ... """ . •••emI,~ , voix. elle fot ,aœeptée œ>a.T 

les i t a la majorité. 
lTlal\Cf' n "'°1'ellateu"'! de J" OJ":pos.ition de-erent 1 • Dans )'enseignement secondaire. 
rnant cru· a ProcédUTe d~~ençe, 
nvée du on. d"vait atten.dire Î\Jl'l!Qu' à 

le, ~~l!r~ de la Guene. 

e'lti· 
far· Une école 'Secondalre préparatoire, 

dont les élèves pMlr!ront passer ensuite 
au lycée hébraïque de Haiffa vient d' ê­
tre cré'°'e en cette vi)]e. 

•t Cosnud •• d 1 tanbul, Kirkor Zohrap 
ScrfiYe, ~ " 1 le fameux dl-pwté grec de 
Jnarqiler ~ 

1 
°' ae fai..-..a~ent le plus Te- Une nouvelle organisation 

de I~ 1 a a t1'ibune par 1a véhéme-nbe 'ous aipprenon~ que-- notr~ ami, M. 
- o., ~ge. E.liézer Matalon compte avec la colla-

tniera. QuernO!l'nent.' dî.saient les de-ux pre~ boration de M. .l\:nié T OTC'U111.aitl. rt!.unir 
devon1 inntion .a. été adl()fJ>tée, nous en une ,grande cr~nisation to1.1.9 l ou­
lU>quî, f"1 ~-""' tout autTe d b~ration vriere eépharades de Palestine afin de 
"ona ~-- ive clu m.inl>(re. Noua ne de- prendr.e la, défense d<! IC'llrs intérêts. 
d" ·- <ll>itt avoi.r eu .., '." cette encointe avant 

1 
JOMDb AELION 

da!: '~u:"';""· ft ' 
e\lr\t n av e et, que 8f'S rie- LES ARTS 

Tl!fPoaan 1 a ent Pas .expliqué MlT quoi 
titut eur co · · 1· · 1 •onnalit' nv1eti0n wr mcon,.._ · LECONS DE SOLFEGE AU 
c- ~de 1 te erpétré pay la I HALKEVI DE SISLI 

da-;:. :n"<trt hWl PaD'tb, J1 . •• . _ • l Les leçons cle solfège commenceront 
• 1 "' .. -Je, J eehme QU 1 1 f' . h Ce 1 Prea ab]• Ploe&l.é • • 

1 

e er evner, à 5 ., p. m. ux Q•ii e 
Pe1.1t-ê a un-e enquete dé irent sont p.rî~ de s~inK.rire d'ur-

ganisation du Ire.cours mutuel parmi let> 
travailleurs de i olre ville. Il arppert 
toutefois que certaÎns groupes d 'a•rLM.arut L 

Musicisti italiani del secondo 
ottocento : Giacomo Puccini 

a conférence ser3. accompagnée d·u-ne d és.rent paa adh,,;rer à l' or'@'"'ani~tiooi 
1
. "cal 

· • L ... h l d. ne Par 1e ml.Jl!ir e p.a~ les soins du 
pro1etee. es pec CUir.::J, Pru" txeimp e, "' M D'Allp"no C34poc.elh avec le COill-' 
sirent crt-er 'Wle associaUon à paTl. lLs 

. couws du 'Choeur et de wlistes. env1sa.gent n:ota'mment de louer une 
section pou< lew usage exclu,..f dan• BIENFAISANCE 
des gra.nds hôpitaux de notre ville. O.... MICHNE TORAH 
études sont ·également ent~rises en Société de Bienfaisance 
vue d "''""er des secours matériels aux (Nouniture et Habillement) 
membres de r..,9SOCiation. Le 2omité se fait un agréable p'Laisir 

LE CONGRES DE L'ASSOCI1\TION dïnformer ses adhérents et J.,. mem-
DE LA PRESSE , bre~ bienfaiteurs cle r oeuvre, qu· à l" oc-

' c..,.1on de la distribution d"habits, de 
Le congrès annuel de l'a~IOciation de chau~sures et de casquettes à ses 250 

la """"""' se•'! tenu hier S<>U8 la prés.i- pupilles de l"Ecole Communale de gar-
den.ce de M. Muharrem F eyzi Ok.ay. 1 çons de Galaba, rplacfs sous .,.. protec-

, , • . t .. on, il orsi:anise l\llle nlAtinée 11écréati· 
Apres 1 election de nou'Ve'1UX mem· ve le dimanche, 14 février 1937, à 14 

bres aux PO•tes V""'8nt.. d'-' con•e1l del heures 30 d 1 --' d l'U · d . r d br • d ' ans es sa.ions e ruon 
.sc1piltnde. e~ e~ m~ es s-u1pplean,tsl. u Français.e, ~is rue Kabri~œn. 

con9e . aarrun1st.Tiatton 1 on P""9~ a e- Les P ' a atif d 1 1 · . d . , . . ' rep r s en vue e a 'P e1nc 
x.amen du PTOJCt e lot relau.f a l Uruon réuesite d c tte f"t "·-· t-d 1 Le d''"b' . • , e e ee, que pruaeun a 
~ a ~i-~e. s eu erratlon.! ont ete tendent avec impatience, sont active-

tres antmees. ment pou-ssés et le ~mrne en sera 
A l'issue de! di9Cussion~. il fut déci~ publié incessamment. 

et le ujet et, sciemn1ent ou non, 'PTen .. 
nent le-a déformations c01mme ;point de 
départ, les peintres de la no-uve.Jle école 
acceptent le sujet. reconnaissent les Io.a 
de Ja 1per9])ect,ve et, sans soumettre 
J' harmonie de la composition à une nor 
me quelcoÎlque, li:vrrent !a créa:Lion d"" 
cette ham1onie au ten1péram.ment du 
peinbre lui-même pour tt~ à un fi~ 
ni parfait QUI est infiniment loin de l'é­
bauche. 

me la coU!eur. C est pourquoi. ~ 
té des couleu qui est la quelll t(f. 

cellence dans l'mt de la fr"""h:' 
née en lui. Notons encore Q~ de 
monumentale éitant une vart tus 
ture dont Je oa1actère le :~ 
tient dans la ?'&10tance des ·~~~ 

1 · -'-'·~t c~ temps, - e mortier I;;'~""" pr 
chaux et de '1able - ~:"t~eàe ~ 
tient à ce que cett-e vanéte l 
par Je fai't d'employer J,,. scu :,,ee 
métall1ques, a su ·ét~ ~ ud .. 
la maUère. Les sujell.i h1~ort<1 ni 
tent à meorveil1e à la pe.nu:r~lenne. 
tale ; ai111 i lia Renaissance 1 ietl 
être le lieu d" origine le ,plus~ .. 

· le.,.-fresque, en est néamno1ne F A 
G . M . ra tant. 1otto, asaoc10, . dejo. 

Andrea del Castagno, Gnlar> .;.!do 
aru• 

Angelo, Tiepolo, tous c... et 
vaillant à Rome. à Venf .,,. otl 
Florence sur de grand~ · U!" ";.,.c 
térleJlement cit spnttueTie J)e 
nisé J"ayt de la R..,,,.i.sanc~· 1.,. 
Sabn Fettah sut a.seillll~e cle 
de volume et de constructlO~ 
cio, il a acquis r eaprit de 1 ·­
r art ; de FTa. Angel.co. ' 
corporé lJes profondes vu.et ,oo 
et enfin <!"Andrea del Casta t 
Girlandajo, li a a.ppri• la et 
c'est à dire toutes les nuances 
les diffict>ltés de ra"! de /:- el 
Quant à Michel-Ange, il d 
pour lui, une djvine iOU~e. ~}Jte 
d'aptittfde éte.rne•le, un in'V;~ 
et un beau symbole de · ---"" 
l"Art. S..hri. Fettah est le ~,;;;. 
quiitte tu:rc en d.t11te. Quari~ a ; 
forte1, il en do.t la t.-chn•O~tr" 
tino Cclestini qu; fut on nia:. 
cadém1e de Florence ; c·~ ·,.clf 
nier que Sabri F ettaih oOJPp<•I 1 • 
ver une ,pJanehe en J>O""'.'t u~.,, 
le cuivre et au&•• de .,.,..,. ·U• 

mystères de lart de la !"":"" 
avoir ap!>fli; les divel'S p~~ 
à traitet" le cWvre /par l'at:tde. • c... 
ies teintes appropriées et eTU"'" 

le résultat désiré, loin de ~ 
de ce Bta'Voir iain$ acqui~. ! ,,. 
soit les muséea d" Italie. "":f 
ries des Eebanmr;ca aiin ~ 
eaux-fortes d..,, anciens et ~iO 
parmi lesquebs d aima c'l étt: ~ 
Ptranui. Le tnait do.minant dj~ 
fortes, trait qt/i:. en un eef\S. "" 
t1i lessence de dil:On tmnp-é:raflle . 
aptitude ma1Iquée powr }t> c ~ 
laquelle "!Ptitude rput aill<ll se 
dans ses oeuvre-s. QuelQU 
eaux-fortes de F ettah T_..,, 
tement à des travaux de nie~ 
rigueur et ~ sobriété - d 
vons d' aillems parlé plus h~ 
f.naint davantage ""'"s powrtfia 

111 dre entièrement dans un 
contribuent. dans leur clailr-o 
firmer davanlla<>:e 'f., pere<>_,,,. 
1' artiste. c· est intrntronnefl~ ~ 
ne par1e rle 81e'9 did!sins- ou 
eaux·fof'te~ lôar, uutre eœ Qt-~~ 
niques que ,nous avonis déjà Cl 

tailles qui, techniquenloCTit, 'd 
à ses enruix.-forte9. il nous a 
au fusain, llMl crayon et à •'Zl 
très heMIX portl~its et d' elC.t 
sages. ~n tésumé, noue P 
Qu'à étudier les oeuvre. de ,,.. 
tah. lon 'Voit que ce1uj.ci tl 
ressentir en lui Ja force dedo 
de l'ancien art l8IOU8 un antirle 
sonne! et exprimer cet'te vi,jtllf 
formu e toute nC1.tve. Et cela. 

1 blemE"nt, tient à n ind-éft.ob~ 
de réaU tinrr. Ainsi. no! peitt#. 
soient parti. ns de l'airt ah•.,.., 
respect d..,. form.., oe trou!" ~M 
blement en préi9ence à une rre-· . 
d"une J!""n><>nnalité nouvene .....,._,, 
~ont é-galement tenus de co~· 
admiMt<JUrs et ses d.énigi-at.,.,,. 

(De la «Turquie " 

La boutique de 0 
de Roumanie 

Li1tfi F k..: \~:n., tiennent . ._ 1 f . d 11:ence. 
E r ·· ·~.. -1ws e ait e 

t
n < t il {~ ......... ,.. .. ..,.., ..... ._.., ... ..,..,,;,,. .......................................................... ...,.~.'!!"' ..... _ ... __ 

rno ton c audrait e ..., Gjouter, .dans la 

Sabri F ettah e;L r u.n c>e ceux qui 1P80> 

viennent à mliser en eiux ces caractères 
jusqu'à un point qui eJlteint ia pe.-fec· 
tion. Qu/il eoit partisan de l'abetraction 
ou. du T~t des form~. cet utiste qui. 
nous apporte le m~e d'un nouve-au 
passéisrme diffmnt du =bisme et sait 
conciliCT en lui l'ancien et le nouveau, 
Teprésentc Wle valeurr pleine d." a1Venir 
dans la voie d'jncontea.tab1e progyès 
vers !'Art •<* laquelle nous nous trou­
vons. Tout en laissant maintenant de cô­
té le sujet un peu trop technique que 
nous .avons tœ.ité plus haut .et dont le 
but n'était autre QUC de nous aider à a&­
signer aa vraie place dans 1· ATt à r a'r~ 
b~ste dont nous parlons, noue pouvons 
cependant noter, en pas..--ant, que ce qui 

D"apr• ce . ...,.._ : 
L tl 1 Flk Vue n<>u 

rt b li r ! nous apprenons de 
De Pl ·tn~me 

<otr-
ra Qu Prè-, :Jnt- " ••• 
ser\ r 1 "te lte re renorti-

. 0 n ne · 
di;L ita ·t o ...... . UTalt se 

i "e ... ' l".lrnpt -
Le Of>!> 

0 
· ' ma 

objection, de •t ~~ 
p.., Yit b nt 1'llx juste 

ey, n'11nMstèrerut 
Qua ml 

muniqtl'é on · à la ni._ 
e !\t, '- - ~uunb.r.,. "' mandant à c --"'~d ~ fk n com-

procéder A e <l\J on t.,j et P«ha. de-

f ne "'1qu • ~erm !te de 
filent CîliC<>r"" l e atPPTôf . 

haut ciui a'éJevè, ois d~t· :~?1e, lcc 
tr e ce cMsir nt \o 1ot"1nni es P u.s 

Le pl . rôiJ.e. ent ccn-
c.,.; 

tion déposé., 1• t QllJO dah• 1 
r) 1>oUT •....- a mo-

le d emande ~te ."'"° '" cet­
d1Quait c'.ans I' e_x'POi té d al ~e. t'Il in 

c que 1; is d rna~-~o .. 
« l~re a nuire ..... . . if! 1 de ... ... 

- ...... ffilhst' ....... .. 
c t...uerre •. 1 cre <!., 1 

Or.ce n'est Pa19 le sursi q ... 
à r amnée. n••u le faJt .~ e;··'. n.i1" b 
banc on re~tant 1 m.1ner la 

. a Of\~ 1 pays éta;t ffi R'U~re. Que e 

f'a mal de nos clfout,; .. r . 
R:lémt-nt Jes instrument de: CCTtts..nt e.vcu 
aionn.é,s n"avm.ent P'ël! h • ité à .~ Pllls-

1 ~-ond.., 
cette ca.ba e, croy: t sauver la Co . 
. I . nst1tu-tJon et ees 01s. 

Une rue de hladrid, après un bombardement aérien 

détermine la val....,r -néelle d'un artiste, hies et des fermes d" ,p.;"" r 
c"est Un<" chose <1JUtre - !Ùlon plus im-1 chalands " 
portante - que ~ formation cultwrelle~ 
Cette chose qui n'est que le ternpéram­
ment, ia personna;lité e!lo-m.ême de l'air- beurre, les mêmes frurts 
tiste e t •Uf'S.Î diifficile à définir quie le vis. SUl la taJble :royale. 
concept même de Bearuté. Si, à l'apti!u. j Le . C l d un ,,:J 
de de nos cil!IQ sens, nous ajoutons no-

1
. I ~ot ar~ pren bouf'Î~ 

tre cultUll'e g.énéiiaJe et a\168l notre cul- exp OJtat1on 'e dcettt- _..fla~ 
f Il , . • trouve tout pres e son P-~ t*' 

turc pro eissLonne e, nous n 11\Ntvercns ! ~-'' L. _,,erit 
1 

.. • , . royaux 90nt part1CUJ1c1e•·· pas, avec tout IC'e a. a creer, a obtemr I · u~ cl I ,.. ___ .,,.fie 
1 • . es v1gno01tu:11 e a ~-· ,)1 
e tempe:ramment en <1UCSt1on. Du T~ t f · la ·, • -1-- tflfi!l ·1 fau re OlS '?OOp:nete au • 

te. i nou,o t encore mettre en qc.es- a t qu 1 B b" fût P d .... 
1 _, . , ,. , . d av n e a ~ra 1e .. ~ 

t,on e con - ume - cw <JeSs1n et e · 
1 

·1 . - . · _,. diéJ• ,_ 1 f' _j . ma1ne, e J s JOUI eu."· 
Wl cou eur a 1n oe pouvoir dûmt:.nt éva- preat ge 
'buer le talent d''lln rp .. intre. E.ncor'e ct'lte 

1 

• J 
évaluation, comme chacun le -98it, via~ , • • ce L'" 
riera-t-elle &Vec chaque C>h.~at~, La sante du pl 1n • 
car c"est, en diéfioriltive. ce dernier lw- d R 1an1e 
même .,... pose 1e critère. e oun ' 

En Sebri F<lt1tah. il Y a une nature qui -·- "t d 
fait que le tempérament de ce jeune Floronce, 2 7. - La dn"' c;~' 
peintre rure :r ~emble aux plainea ru.- riva la rprince&SC Irène e r~ 
des et a•ides de l'Anatclle ; c"est d'ail- le se po~ta a'1Jssitôt, à la cd~ lt 
leurs cette Nat.uie que ses oeuvres em.- soigné 1e priru::e-hérrt 1et oe 
preintes de ia logique die 1' art doricrue o... diem.andeo .ur !' é••"' • 
nous expoeel'llt et nous montrent. Ces prince Michel continuent V 
oeuvres 'Portent, e.n outre, l'attrait d'u- toutes les partie& du paY•· del 
ne couleur looale, d" une couleur dru }"3le italienne demanda !• . . que 
pays Le tour d" esprit, le trait qui le ce.- téléphoniquement """'' 
Mctériae eet que. tchez lui. le dessin pn- T de Roumanie. 
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Le commerce 
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1ra._oi1ent Ir po n de 1.'nccor d con1111ercin l 

taha · 
a"ou- IClll 

tJe por• en vue d" • 
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:hr t eur. Unr dl7&J• 

bat &Ult 1taf1<nt t Ill t 
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Le prL \ 1 nne, 2 7 - il,.,. PotnpllJ'I 
le r uvd ac<.ord canunnci 1 Il 
man 1 Prtf nt fan. l<- prot oie v relat f 
1ora 1an~ à la ch ncdlœ1e 1 • l '"1• 

1ourr hw ou demain. 

l ln cn1 pr·u11t f' rançais 
ù Londre~ 

U1 t 1bucr automatiquement du dio-
cola des bonbono. d tim""-<n 
de c au<U • c' banal Ce qui r 1 
brau op moms, c.' de d. tn U<t' d 
raan ~ et l'on Q~ rapp e 

k1 I~ d 

Une ent ·nte cotonnière 
an1l'.·r icano-japona isc 

• 
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Conseil de la S. D. ft. LA PRE~~E TURUUE IlE LE MATIN! La au d'hier 
, 

seance 
A • I ( auite de la lère page) 1 le avec son dévouement inc"""'1nt à la avec laquelle elle est liée par un pacte la question. ol<ll 

pres es débats de Genève sidé nos pourparler. avec une jnfati- Turquie, en rendant une fois de plwl d'assistance mutuelle. 1 Très touché des aimablee rtr< rt-<' 
gable et mé<r,toire patience et 9on souci des services exceptionnels à oon pays. Nous désirons que nos ..a!ll'Ûs, entre-- appréciation qui viennent ·~t atrlfll 

L'AnrrJet l de conciliatiicn et d'éq~ité, ain~i qu-e sa Grâce à ce concours de bonn~ vo .. tiennent entre eux le~ mêmes relations noncées à mon a.c:lI'esst, ce n 1.1e ttffll 

. ~ ~rra. Bt (} "Hatay ".- Los Franra1·s Bt lBS compétence ont rapidement amené les lon1tés et aux effor!ls admirables dérlo- am.cales qu'avec nous. Par conséquent. a!'l'réa-ble devoir de déclar;;J :;. ~ 
0 (j y deux parties à s'en rMn.ettre dans ·de yés pa'I' certains autres membres du con~ la contiroverse qui avait !BUl°gi entre ces so-mmes arrivés à cet a~~t~és dd ~ 

~yr1ans ùo1van1 0'tr0 aussi· sat1'sïa1·1s OllB nous nombreuses difficultés à sa décision. sei] et surtout 'Par notre raippo11teuT, M. deux pays ne pouvait que IlOU8 causer pe grâce au:r effort>< rel ;~té~ J) U U Je re-mercic également le Tepré.sentant Sandler auqu.e\l je riens à rendre hom- de l'inquiétude. C'est, epend:ant, avec. gouvernements $?éci:..."l.lement un ~-. 
de la Grande-Bretagne aimÎC'atement liée mage poujr le 9uccès .::ru'il a remporté une très vive sati~action que nous avon en vue de rechercher dans~ 

1 r Te$ continuent a· ce'lé~ . 1' 
Nos conf è • à la J. .. rance et à la T'Urrquie. M. F.den a 1 dans sa délicate mission, la S. D. N. a appT1s au début de l'affaire Que les amical une base c.omm .. un• S"il 1 • 

Jrer ce matt l'h preS':e française et le r.résid-enit du con- a.ppottté aux deux 
1
-p.aœties sa loyale col- w triomiphe:r d'un problNne complexe deux gouvern~ments avaient d.oécidé de de co_ncilier lei1.1rs pos.t1o~s: "}es. Ja 

négoctation n eureuse tssue des seil h1i-mf:mC1. ront compris. Placés dans Iabo'T"ation afin de. ·rapprocher. leurs vue~ 

1 

et Qi:i·. à certains éga,rcls, ~ait ma'fQuê soumettre la question à la S. D. N. Ils parfois dee m~nts diffic~t 1 det fi" 
J. .s tur !e "sancak" a' "e- r· 1 . d d d . 1 d l le:ll e RGVe. .__... a ternahve e onnet son indéipendan- et de les achem.ner vers f adcoTd. Son e ser1eux oh--Jta.c!f"S. matrqu.a.ient ainsi euir dé~ii de voir ce ~on en est l8inS a co~P 1:>enl'le ,J 

M. Ahrr,et E f ce au Hatay, pour conserver l'amitié t\llr- auJto1ité et son ex:périence que ·renforce Cet accord 11éctlisé montre, PM de là, problème l'ésolu d'une façon confor- b1l~mes à rrésbUclre. Mais La et Je rt"" 
hom.1naoe d ni n Yalman rend Q~e ou de perdre oette dernlère en a:gÏ!t- encore .sa bonne grâce y ont largement les diff ... cultés qui peuvervt se présenter me à l'iatt.tude d.'Etats qui font reposeT lonté n'a jamais fait défaut ret"'-e 
a1nts qu.; 'onana le .. Tan", au:r Etats !Wlnt danis le sens contraire, Hs ont très ea~ contribué. dans les TQpports intemationau~ une or- leur politîque étrangère ~llT le principe tat acquis en est )a meilleure ~ in~ À 

ce, en ·vue t;:/ert_leurs bons otfi- ~ement agi en préférant la 'Première so-- Je n'oublie pas les autres ami-s corn· dre plus profond du c ftoit.,. de l'ami- du renforcement de la paix et de 1a séou- Je tien'SI à rend1re hoznrn.a.ge Îeur tff"" 
de l'accord . /aCiliter l'obtentiou fution Et en ce fai9a.nt, ils ont bien ~ muns de 11 France et de la Turquie d'Ont ti~ .. de l' e~time et de la compréhe-n •on 1 rité colle:tive. Nous n.avions aucun doute lègues françaois ~ turc pol:'~ol'-

C1 ·o~ enregis;ro autant dans l'intérêt de ·a TUJrqu.ie que le concours morial a été si p-récie\ix. reciproqu<E" qui unissent Ja Fmn-:e et ja j que cette méthode aboutirtait à un de con.ç.i,1lation et de c:oll lus Je 
ment avec ile.tian . na towt partiçulièrer dans le leu•r. Car en Tenonçant à un ob- Je tien.,,, enfin, à rend1re hommage à Tll,lrquie et à leuT"s alliés commuins. rèsdement éqU!Ïtable et iSatisfai:aant pouir Je ne saurais manquer non P prêtb 
Ployés p.ar 1 .~ 1&sancc l~ efforts d·é- iectif irréalisah1e - comme !"asservisse- ~1. Aria.s. Chél'oun lui ·reconnaît une srran~ La rapide solution de la question d'ls· 1 les deux i?Mties. merciP.'? M. &!en, QUÎ nous a .,Jdt 
gères, 1\1. E.cÎ rrurn~c des affai:-es étran ment du Hatay turc - la Syrie et la de vi~1·eur dans la défe-nRe des inté'l"êtts kende?lJl'l constitu~., enfin, une preuve Je tienr.s, IWtljoucrd"hui. à ex.pr;mer ma ces dernier!! jours d,écislfs, u;te éft 
médiati<>n. 'Cn. '"Tl VUe dt. réal. .. er une France se sont iaawré Ja pui 1'ante et i.n- et des vues de on pays. Mais il a ~t:nti, éclatante qu'avec le concouTs de la S. joie profonde à fla consta-tation oue nos si di'9:rète qu'effioaice et qUl a 

"ious ne dJ . u] dissoluble am•tié de Ja TuTquie. en out Te, avec nous, crt1e, dans ce~ PC·uir- D. N., on ~I en meSUlt'e de surmonte:r ! prévisions te .<;:;ont réalisées et que nous tement aippréciée ;par tOUS- uf· ie 
les rcgreta QUe Jm erons pas toutefois Rref. lelS Franr,aîs et les Syriens d-oi- PaTlers, ce qui était en je<u, n"était pz•s 1 les diff.('ultés de J'heure rprésenite quand pouvons maintenant însc":"i-re au cTéclit ~ En ma qualité de r.a.p:porte """t. tt' 
Un Point, A Wl :~ ... ~vons ressent..s sur vent être aü9si at:sfaits Que nous de cc Feul~en.t r_objet _: m~é?ia1t des débats. 1 on ~~t fern1~e?t d~idé à ~Te!1on~er à la de la. 5. D: '.'f· 

0
ie ~èglement . de tette ~~s ~rt~uJièTement reconna &'' 

R_age et l'o1:1;ttihade ... , wun .1noment, le n· que la question de f-Jatay se '."loÎt ache- Il !'. ~~1si!l~•Jt au~s1 d afL1nner .par un ac-, pol1~1que d '.~resc»~b.on generatnce de. question QUI, Je 1 c~pere, prodfl.1tr.:1. ~n .,.aip- e~~ J.!rs1-st~ dans mon t:ravaA vice:J dll 
c1c1Ie corn . de 1 Angleterre offi- vée pa1r un accord. Gar i'ls ont acquis ain- cord aimable la ~lieur et 1' efficacité de sentJmenbs d 1n.cert1tUide et de dkoura- • PTOC.hement entre 'les deux pici,<rties en n1ere excellente paI? les ser fo~ 
tic des j me ai~ 1 la langue d'une paJ .. s1 l'amitié de la généreuse TurrQuie.":<> d-e l'amitié franco-trurque. C'1 râce à c~ gement _Qui peut menacer ]'oeuvre dejca~e. /cr~tatiat dont j'aii apprécié u~eeJJ'e 
cette im.pournaux ..tngl3Q!J nous ont donné St'ntime-nt commun de nos derux dél~a~ 'consol.id!d!t~cm de la paix. 

1 

Je ti~ns à ad re-sser mes SJ.ncères fé'li· plu1~ le zèle et la hm.tte cort'_~ir 
· '<&•on · QU l'A 1 " 1 S • t J S Ü N · -~ '1 D P "'" 1 tait Pas l' · e ogeterre ne- ~a UISSe (' a , , t10ns, c<'!:te amitié •ort heureu,ement f<>T-I LES FELICITATIONS citai.on> à mes collègues·'. elbos, mi- our terminer, je crois P. ·,,i~ 

tentions =-~~ etement sû:e de nos in~ - ~·.~ . . t~f.i.ée _d'une é<J>Tc.uve dontl dès le pre- DE M. EDEN 1 nistres d.e.s. A. E. de Frar~ce. et à ~- '.ater q.ue le. tra:"~il a:corn?l,1 ~f11o 
la QUe,tio • ques. On a cru que dans Berne, 27. La Gazetta Tzrinese " m1e-r 1ourr nou., ncms ~"ommes 'l"C'fusé-s à Aras, m1n1s1:re des A. E. de Turqtue, Jour s esit inspue du ~ci ~ 
tio ~ ~ ~&ancak.J, nous nou3 é- écrit que l"association des journalistes ac-1 admettte qu'tlle- 1pm en au~une maniè· Ce f~~ au to~r de_ 1\'l Eden de pro- pour le S'Ud.:-ès de ces négociations. de tenir coonpte à la fois de-s 0et',-tf 
sécmité . _ c nobre politique de Ir- créditts auprès de la S. D N. rlé}.lassa tou- re l'affecteT ou l'affaihLr. La P"ix <tul!l- noncer aJlo.c_ution. ci-~.rès : 1 Te tiens é~alement à adre .... -ser mes Qt:.~ la S. D. N. a assU[ITl.éOS d\I Jt 
nou5 Pr~t~'Pro..,ue et de I.r. paix. Que tes les limites par sa lettre au co11sctl à si sort inC'ontesla1b!emf'lnt cori~olid~e de Je Mt?~r~s m al.!isoc.iey cordi~ement félicitations à tous "enx nui le-s ont léiÎ· I oopulations dont il s'agit ~t ~ 
loppernen~Jon~ les aventUTes à un déve.- propos du cas du " journaliste " Prato. 1 ces négociation.~. ot cela dans <les ré- aux d icit:i-tJon..s que les deux parties d-és à a1tei:nid're ce _résu·ltat, a-in!:Î qto."ia•u de notre in_titution de pretef dt!! 
Jour ces 

16 
•

1
nteneur contlnu ~t Qu'un ~n effet l'ass?ciation ~rét€nd qui! la

1 
gi~1:1s 0~1 se pose'l't n!omb-re de prohlèwièS 

0:~ra rr:sres :rn1. :rapporteW" ~- San~ eT: ~·a,Pl>ortt'"Ur. !\t Sand1Jer. qui joue \ln rô~ c.oncours à la ~on olidatiofl ~ 
Position a '~es Pe>urraient être en op Suisse renonce a ses droits de souverai-' dehcat~. • ~ . a .lete aoyec laquelle ltl 'él reu le !;.j ~mportant. -, bons de bon vo1S'.inage et de ~ 

Or 1 vec C'S intérêts de l'Angletene. neté: ce qui est absolument tntolérable.I Par l'arrangeme-nt_ lU('Jue-1 nou~ som _ a fair~~ ~es disclJISSi.ons. un ;;ccord. 6U'f Jf..'1-'I· tente dans le~ rég'ons dont le ~11 
rnettr~ 

1 

·est ~0tt;0ureux pour nous d'ad- Le 1ournal ajoute que si la question jai-1 me~ aniv~s. la sittiaiticm d.ans la Médite-.r~ ce'tte ehca.te '": tresi n~portante ques- Après les dlscoUJrs au conse:il des a été soumis à l'examen du. co 
terre ~ttsqu a l hyPothèse que l'Angle- sait l objet d'un referen1um, le peuple ranéc. orientale se ~tabilisc.. Le statu· ~i~. Il a d_onne, w;e ·fois de plus, - chefs de d1élé~ation, le rarpportew'!". \1. L'applica1ion de ces rnêfl'l~ J 
efforts die fUlat l>U ne paa appTôc,e-r no-,1 suisse en profiterait pour exprimer son quo politique et tel'l'itJr.ial est conf-.,.mé etait-c.e vraiment necessaire ? - une S.c!ndler, reprenant ·ta paillle. a pronon- à l'avenir dans un-e ratmo~ipht-fe ./1 
qu'elle Grts question de Ha.tay et avis sur la S. D. N. Tc.lie est la p0111:ée réelle du r~le- preu~~ ~e son art, de son talent de cé le di~ours SUÎ'\~nt . sement dev1•a a!il&Urer, ,1nênie. 
Qllc no= fPU .a.cl.mettre un seul Jn~tant mPnt que nous venions d'éla.borer. ~oncdi~ll~ et de ISOn t~lent partlculier « . .:\prè,,, le~ décl:ira'hcn"'. que nous ve- vail con·-•idé-rable Teste enc~./" 
ac:r entr.ain u Ions .enc~ns à nou<S 'L.U .. U d J t. • , 1•. .le sui,, heureux de s.,trhzner que J'aT- -ao rec e CT un~ solu.tion ac::~eptable nons d'entendre, il ne me rd:te lPas l1t"6U· ver, un rè~lement cK.fintll' 

·~. er Par le gout des aventu<ee. n ue en te JOUI na 1stes rangement qui scdle une f . d ' p .ur les de=_. ipomts d., vue QUI paran.- COC•P à dire. Il ressort de "'""' ble et conforme au pacte .• 
""s atl:a, h --_ !' 0 

<" p·iul 11ent 1nconc 1 hl d 'b d ce à la , . ~ns lliJle grande impot tan· p . ? 7 . . amitié fran'C'o-tul:que est p-réci; ~·ment . 1 ra es '8ll .e ut es dls.- décl111atlon que le con~eil al\l?la la ~- ..... ro11 
blic entr~te ri.c•Proquc Qui s'e1st Pta,.. 2'.e ~,~~~e; ·réd· Le Jo_oonalts,t~ M._ ~er-/ li~e à cet a·::cord de 1 <l2 J 1par lequei) Ja cu~t:ns. _ . . • de sati fa"Ction d.e- iee ·ra~~ier à un 12C- On passia a•lo.rs aau vote et ~ 
Voyons le Angleterre f't nous. OU\9 y ' :actettr. au.,« ;'ains-M~di '· 1 France eat entrée en relotions confian· ti _mrne. un .amJ &mcere des deux par- cotd de pr.ncipe dans de..c:; condit<ons ta le rawort de M. SaJndJer. 
Paix et f<>rM:!ement le ·plus ûr de la eut ~e. ren~o.ntre a l CJ,>ee, _d~ns une! te!ll avec t~ qouvt>7nement de la C,rande es, Je. d~& dàTe que le gouvc-1nemt'nt de QUÎ permettent de jugm très favoriab1e- observation. 

~oUs dc,l~ atabrlité du Proche-Orient. J ~ro~.riete pr~vec, a'\-·ec } aclrrunistr.:ltelllf J\10ctemblée Na~iona!!e. - ~~ MaJei te dan_s l~ Royaume-Uni est e-x~ ment dei pen:pectÏ've.s d'urn rè~l ment dP. La séance fut levée. 
ap • désnol\$ Que nos a!JTI.is angl e c Ami du Peuplle :t, 1\1. Che::!rles Rien ne saurait d, . . remement sa1ttsfa1t de voa· qu'un ac-

Prec1'"nt 1 ;'\'] chel 0 d - , esorrma1s cn1tr<tver cet· cord ... 1 
a . cc ll>oint à ea.volr qu'il n'y • . s n pour es ra.S10ns purement te volonté ferme t 1~: . d a rpu etTe co-nctu. Chaque pairtie a 17-Q " . 
no"1"Cune Pail f 'te .à l'a'Venture dan• la personnelles. Le duel prit fin à la troi·'~érztion dont I·· effTe1'"PrOQf\Jê ed~oo- contnbué à la solution dlU difféiend ~- D app<1re1ls en trois ans 
~ ltiqu . .. . . 1 . d' ' ·- ~ e e • .. eront ..... 1 d. . . li ~ 
tu.rquc c ,etranRère de la République s-ieme reP?"Jse a a SUite une blt-!sure 1 la<'"!t mieu'lf sentir que ie conl'Ptr le p)i.t e e.ir que e a .manifesté à ccmpren- (s11ite de la lère page} 
rend . LUn dea plu.s grands se-rvicesldc M_ M1<·helson à l'avant-bras.. Jatten.tif a été tenu de111. tl "'t '1· l~ d.re le point de vue de la partie adver-

ua Pa:r At ·· k , T . , 0 • · in cre s e"sen ie s se. chacun. en moyt!nne, cent avions. :t 

JP•1x ITll>-''Ie,atu.r ad'la ~'l'Qlll~e e~ a lai· Q • • • I' • ldd'.'Alla Svrd1e comme ceux du« sancak > Je voud-· t ~ . 1·· M. Si~monds réclama "a ieo' r"ani'"" ....... c est avo c otu te" l tt Il l •u.lS cmt Thcu 1erem•nt ren- uyu. 'I ,,., .... 

LA 
Istanbul ·.n plq7 

.Janvier ' ~s viC'lJx c.o Lr . re .... ti 1 li él aS~élSSIJle econo- . exa.n :e c.. .est c i"Îr d'?illeurs Ql'i! dre honunage à l'.aotititude ...... , a._- e'•e' a- tian .du SY!'>tème d'approvîsionnem"nt 
d.avoir co m.~tea de l~ nat

0
1on tu·rque, . • le. 1e.une Etat ~yrien. Q'Je !a F"ran·::e a d ~-.. 'l ·~ • l 

mplete t 1 d t t 1111ste 1·u N h ? 1 d d Optée P<>T 1 .. , de4x d1 tmgu.és ror-ré- e?. maheres prt"mieres et a perm1,lrion ç r 1 () 
Piration à la men .. JQUI e ou .e .a-s-1 . sse a ''ac 1 ne 1 m1s-.1on c con. uire à 1·inèt.:"7>t:r.dance- sentants de la France et de la T . d importer C'eJles-çi des me.lle~11rs u-n- \ our... Ill orrna 1 :-

Perdus d' r~onqoele d territones, -·- e~ dont Je dt·stin e<."'t <her à $On coev.,.., l'\il D lb urqwe., d d 1·. l Obl. Empr. intérieur 5 ':1c ... et avo . . . . • , 1 .. l · . e os et M. Anas. 1 tres pro U1Cteu.rs e etirangeT. 1 recOJn.-
'IOUe !><>. 1r 1nstau1 e une airruhe e-1 Paris 2 7 _ La 1. . _ 1 ne conn ~ 1tre a t'M.nquill té Que E aes L d ]" 1918 

. """"f'C t~ 1 . . · · po tee par.' 1enne ~..,,... e gouvernement français tout • man a aussi une mt i H:.'lt.ue 1p1rotection ~ 
. LI intfu.ët <n•e es vo1~ns. . time toujours que la mort mystérieuse rE~ppo~lts Ta,vec ~eq voi. ·n~ ~ont amicaux. tant fidèle a'Ux obligations q '"] en ~es 1 des poipulatiorus civiles. Obi. Empr inténeur 5 
• ·~t·. 1porte 1Jd. nation tUl!'QUe de l'économ·st ru N h' "'fre a urquie eit 1a s,~ .. ie 'J ne peu'i . u l a atsu- s· Th 1 k' d 1933 (Ergani) '° Clleur 5•jniEPlr d d. · d ' 1 e • e, av~ 1ne, est t d . . · m~es aux ter.mes du :m.and-~t et QUÎ l'o- 1r ornas ns lPP· répon iant eu B 3z 

o1r le rn.o-~ -; . e son es1r ~ f oeuvre d'une ven&?eance politique. Ma e. n_e, oit exister Que o:onf.ance et CQ/r· bJ . . d ""ppeL que le ons du Trésor 5 ~ë 19 
tons d uQ et pecialement les enVJ- elle ne , .t . .. • • d1ahte. ige?t a maJntenirr l'intégrité de là. Syrie nom u gouvc1nement, ·- 1'it. Bons du Trésor 2 0(:. J 932 

c ao.n P'" . • ,. . · re-us~1 JUSQU a i:resent a trou- l\.J d . a, , neairuno1!1~· déféré aux désiTe ex.;:ri- p~ogramme dlU gouvern.ement .poirt t t à Ob 4 
~P~tta de séc .o~~e t':tr_i~o~-bevet~ ~ ver le moindtre indice sur I'at 9Ma!-in ou . ~t.r_e ~voir. cPiui de la _S. D ~ .• é- mt.~ par lia 1 uirqlJ.ie dans llJl clsp.rit extrê- l l 150 le no'Tihre des aVJon.. ans :c:!l'l:ip- l. Dette Turque 7 i 
Qt~e soient lur1 e_ tett. cqdu1 i ~1. ·.1ucl.s' les assa~ins. L'autapsie du cad:lvre ef- t~1t, l'e:cart:r Ila men ·e qui ~•1rait 9.'f;.- n1ecnent généreux. !ter les escadrilles de la ma'?Ïne, mais l(.. 1933 )ère tranche 
e. d'av e.j d. nt1ts es eventu3• I· 1 fectue'e h' • . 1 . . ' re a avenir e5 I\lppo-rts tu "Co-svrieoflis. D f , Obi. Dette Turque 7 j 

enturea · • 1• • ce ma n n a'lltrut re cve quoi d' - h . , ' · c ioon côté, le• gouvernement tui.c 8 orces aeriennes -aruxiliaiies con~PT "'e-s 
aucune: qui ex.:stent a extr11eull', que ce ·t t . l . 1 1· 1 empf"C er a'U po.nt -de depau-t une mé- ' Il d . 1933 2c tranche . ne naus • , r d so. pouvan oc "-trc.r a po ice. . . mo.ntre une sa-gesse et un es-µ1r~t de réaafu- a. mit QU il y eut un retillrd d-ans fexé-
~""aval) Po~ desint~~c.t. ' ous ~~ans u 1 Les Techerches se .;oncen'f:rent sur le df1an~e QUI.. avec ile tein.ps, atru"ait risquf. sa. ·t1on pobnive en .aicc~ptant les propo&·-1 cuho.n du plan gouverne mental. 2-t c,,- Obi. Dette T u.rQue 7 i 
tic de "'·a1n genera Jon - en ieres en i mvstérit'UX individu q••1' v1's1'ta ""vach,·.1 e s enve.ni.me-r. La France qui a fo1 dans d Il 3c tranche 

V C1:e t d d l r l ~ ,_ l d t1ons qui ont iété PJ'lé.:;entées Pa3' 1e T.ap- ca n ~s reSlent à fo!meit, d!it-il. mal'· Ob ht al 
cea de :a ~-ture,eda" wnmCJ? es .0 <- ne, il y a quelquA• 1·~u·s. a ma.tur.te u peouple •yrien, mai• qui t E 1 l l Il 1. Chem. de Fer d'Anoto ' 

·~ t d ~ ~ • d d po-r eur n adoptant une teJiJe è:ltti'-·"e i nous i::a cu .1ns que ce es-ci S-eont p1ê-
&Urer la ....... , . , ns ne re ?a.YS, .as.- se oit e- le mettre à même d'entrer a- 1 '"" • Il I ex coup. 

t<P•OoJ>enl J 1 d e gouvernement turc a, une foi:1 encore tes en iui ~t ?Tochain. 1 t IUrer à e IQC natte oye-r, ag. vec confiance d·ans la vie inite.rnatio!i 1 • S Th Obi. Chem. de Fer d"Anat 0 1 

re: et ffnoue Peuple. Je n.veau de cultu- 1 H ('l"l~t· 1ui11i .. tPl'Ît·!lt• jap1•t•<lÎ~t· estimi: en pleine eonscience de ses. a.de~ ~01]?-me à Mont,reux, largement contribué ir on1a~ ln!!kipµ pr· 1Sé\ que ce '?e- Il ex coup. / 

d C.tl3tenc l ·1 1 _.1 • • e a ia. Pdisement international. tard est du : 
e 'l>réte .. ..J~e e auxq\Je s l a e Cllr<.Jt ( d'f'f'' Jt i ,.. VOi?~ envers-son ptif)llle d'hic:1 que l'anan L 1 Ill ex coup. 

Il '"'• .CS f ICU es C li ge- accord qw a été <.onclu est en ~ .. fa,·- . à la d, ffh1lté de 4rouvn d.,.. d~s- Ob Chem. de Fer S, .... ,. 1 n'y a · gement négocié .apporte au nouvc• Etat h ~ d 1. • 
Pas 1 1 d · te armonie avec les obligatîon1S1 que le sinateur e machines .tt d'outils_ 

:;r:;~~ ~ea1_ ~:a~~>ns toy;;r:~7iaf: nél"'l~-~ ga l(Î ~:raa~f;:~:::ltla~~eiî~t :Ui~~l:s :i-1oi~: gouvernement français, en ~ qualité de d 2 à l'enva1 d'f'1 cad '~t"s clan. la Vfé- Obi. ~::::~:ip;és?:t~t~f!4Aflll' 
d avenhJr hnfl~nce ou des aspuation'I Tokio 27 - Le . .. .. 1 U k" son avenir. pu..ssance mandataire, a 18.is&urnées à l'é- iterranée. tolie 

/\ ors de ' t'' • . 2enera ga ' se C ~""'? de la S. D. N. et à 1 éga,rd de la fi ajouta que \.,. u•nes )>révu•o PJll' Obi. Quais, docka et Entre· r A Otre ~lUs nd nos . .i.ron Jeres. rendit au palais et informa l'empereur ornment ne pas aouJ1gner QUe c'est ~yr1e. De plus, il -dissipe préocc11na- le plan de mohilisation aiinci. ·tri Ile CO'l'll. 

le 
n~leterrc _::ta e ~p1rat~on Mt ~uel des iCJ"&Ves difficultés qu'il rencontre à Genève et grâce à Genève qu'ont ~té t _,..,. • l pÔts d'Istanbul 4 <'{: 
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